
La paroisse de Chalais.

1. Regard sur l’environnement :

Notre paroisse de Chalais se situe au sud du département entre rivière et collines.

Elle  est composée de 3 communautés locales : Aubeterre, la plus au sud connue pour son site remarquable et son 
église monolithe.

Brossac au nord, Chalais entre les deux surplombée par le château des Talleyrand Périgord et connue pour son marché
hebdomadaire qui rassemble du monde.

44 clochers dépendent de ces trois communautés. Ce sont souvent de petits hameaux avec quelques maisons autour de 
l’Eglise et de la mairie. L’habitat est très dispersé, à peu près 8700 habitants vivant sur 434 km2 soit 20 hab/km2 .  Le 
paysage est modelé par une agriculture diversifiée : élevage, céréales et encore un peu de vigne. Mais les paysans se 
font rares, ils vieillissent et ne seront pas toujours remplacés et il est  difficile aussi de trouver des emplois à part dans 
les services et l’artisanat, on pourrait compter sur les doigts de la main les entreprises d’une quinzaine de salariés.

 La beauté de ce territoire attire aussi de nombreux touristes.

2.  Notre vie paroissiale

Chacune des communautés qui forment notre nouvelle paroisse a une histoire particulière :

- A Aubeterre la vie communautaire  se rassemble autour de 2 pôles : en hiver, les messes sont célébrées à St Séverin, 
en été à Aubeterre où sont célébrés aussi les mariages dont environ 30% de mariage anglicans. La vie paroissiale s’est 
considérablement rétrécie au cours de ces 7-8 dernières années de par le vieillissement de la population, l’abandon de 
la messe dominicale (à cause du manque de prêtres), l’arrêt du catéchisme (faute de combattants) et le petit nombre de
paroissiens (une vingtaine) ce qui ne facilite pas la mise en œuvre d’initiatives variées.

- La communauté de Brossac ballotée entre Barbezieux puis Chalais a bénéficié d’un réseau de relais  actifs. Toujours 
présents aux réunions, pour la célébration des obsèques, pour préparer des liturgies, pour organiser des repas en 
commun. La communauté locale est vécue comme un tremplin pour agir dans la grande paroisse. Mais tous 
vieillissent, pas de renouvellement de génération, pas de catéchisme sur place.

- la communauté de Chalais a vécu plus longtemps avec la présence d’un prêtre et de religieuses.          Mais 
actuellement, comment fédérer ensemble toutes les bonnes volontés ? Quel rôle pour l’EAP ? Besoin de davantage de 
communication.
 L’Ecole Castelmarie est un point d’ancrage et accueille une douzaine d’enfants au catéchisme.
La chapelle, toujours ouverte au cœur de la ville est un lieu de prière active.

Nous avons tous conscience qu’il nous faut maintenant ‘’converger’’ les uns vers les autres avec nos richesses et
nos pauvretés, il nous faut faire ‘’paroisse’’.
 Comment faire pour maintenir une vie communautaire locale et en même temps s’investir pour faire vivre la 
Paroisse ?

PRIER:  c’est le point d’ancrage. Partout dans nos communautés locales on prie, messes et adoration du St Sacrement 
en semaine, Laudes, Rosaire, réunion de prières.
Mais des équipes du Rosaire disparaissent par vieillissement des personnes. Il faut appeler à la prière du chapelet
 
CELEBRER     :    les équipes d’animation liturgique s’organisent, chaque communauté vient animer une messe 
dominicale à la paroisse. La préparation des messes pour les fêtes liturgiques se fera ensemble pour que dans chaque 
lieu on célèbre avec les mêmes chants.



Plusieurs membres des communautés participent à la célébration des obsèques. Les relais rencontrent les familles. Ces
rencontres sont des temps forts ou la paroisse vit ‘’la communauté’’ et nous nous posons la question de savoir 
comment poursuivre ces contacts.
Nous souhaitons aussi partager et harmoniser nos méthodes.
Pour les baptêmes et les mariages on est très démunis. Deux  personnes  assurent l’accompagnement des baptisés et 
pour les mariages on aiguille les personnes vers le père Pouvaloue.

SERVIR : beaucoup de personnes donnent du temps : qui pour les fleurs, qui pour compter les quêtes, qui pour 
l’entretien des églises.
 L’EAP est constituée et tend à s’organiser mais certains de ses membres sont en activité et ne disposent pas de temps.
 Les relais existent nominativement mais beaucoup vieillissent et sont déconnectés de la vie paroissiale 
particulièrement sur les secteurs d’Aubeterre et de Chalais.
 Les visites pastorales sont arrêtées depuis la pandémie, cependant  le père Joseph  n’hésite pas à visiter les malades et 
personnes âgées avec les relais qui font le lien.
Une équipe du Secours Catholique à Brossac a le projet de rencontrer les autres associations caritatives et de créer une
antenne à Chalais.
Désir de recréer une équipe SEM

VIVRE LA COMMUNION     : rencontres œcuméniques avec les frères protestants tous les 1er vendredi du mois. 
Célébrer avec eux le Vendredi Saint en faisant une procession dans Chalais.
Cultiver le lien avec Tenado.
Mais le plus grand obstacle de notre secteur est les distances kilométriques et l’isolement.
Le covoiturage tel qu’il est proposé ne semble pas être la réponse adaptée à nos concitoyens.
Le chant nous permet de vivre la communion, la Chorale de Brossac est ouverte à tous, il nous arrive de faire des 
concerts de chants religieux et profanes avec des chanteurs non pratiquants.
Des temps forts : récollection à Maumont, réflexion autour de la pensée sociale de l’Eglise, bol de riz lors des Jeudi de
Carême.
Etre en relation avec les associations laïques et les élus locaux.

EVANGELISER  reste un souci primordial.
Annoncer la Bonne Nouvelle : donner le goût aux autres, témoigner de la présence de Dieu dans nos vies.
Nous avons le souci de transmettre la foi et nous nous interrogeons : comment donner le goût de Dieu aux jeunes ? 
L’école Castelmarie accueille cette année 12 enfants au catéchisme, chaque 2ème dimanche du mois la messe est 
célébrée avec eux et avec leur famille. Mais nous déplorons que dans les écoles publiques pratiquement aucun enfant 
n’est catéchisé. Nous ne savons pas comment rejoindre ces familles. Il en va de même pour les quelques familles qui 
demandent le baptême pour leur enfant. Il faudrait aussi prendre le temps d’accompagner les parents pour qu’ils 
puissent participer vraiment à la démarche du baptême.
Comment sortir de nos murs et aller vers les périphéries ?

COMMUNIQUER : Création d’un livret ‘’Qui fait quoi’ ’à distribuer largement.
Une feuille d’Infos paroissiales mensuelle est distribuée ou envoyée à tous ceux qui ne peuvent plus venir à la messe 
ou qui n’étant pas pratiquants sont bienveillants. Importance pour l’EAP d’être en ‘’transparence ‘’ avec la 
communauté paroissiale. Cela sera un moyen d’appeler d’autres personnes à s’engager.
Besoin de communiquer davantage avec le doyenné et le diocèse. 
Besoin de se retrouver autour d’évènements et de faire des choses ensemble (mais la pandémie nous prive de ces 
moments)
Le journal paroissial LE LIEN circule sur une partie de la paroisse.

MUTUALISER  avec le doyenné : préparation aux baptêmes, aux mariages
                                                         Achat de consommables
                                                         Formations (étant donné les distances il serait préférable de décentraliser certaines 
formations ) 




